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George IV : Arts et spectacle 

Toute sa vie, George IV (1762-1830) fut fasciné par l’art et l’architecture et il créa l’une des 

plus grandes collections de tableaux et d’arts décoratifs d’Europe.  

Fils aîné de George III et de la reine Charlotte, George s’avéra précoce autant qu’obstiné et 

s’opposa à l’autorité parentale. Jeune homme, il devint réputé pour ses maîtresses, sa 

propension à boire et son style vestimentaire dandy. Les satiristes de l’époque produisaient 

des estampes critiquant son style de vie, et ses exploits étaient relayés avec dégoût dans la 

presse. En 1811, son père n’étant plus en mesure de régner à cause de sa maladie mentale, 

George fut nommé prince régent et à la mort de son père en 1820, il devint roi. Son train 

de vie fastueux, aux antipodes d’un pays souffrant de difficultés économiques et de troubles 

politiques, fit de lui un monarque impopulaire.  

La collection d’art de George garnissait ses résidences, qui étaient elles-mêmes les chefs-

d’œuvre d’architectes réputés. Ses spectacles soigneusement chorégraphiés affichaient la 

splendeur de la monarchie, au premier rang desquels la cérémonie de son couronnement. 

Les œuvres achetées par George figurent encore parmi les plus grandes de la Royal 

Collection. Sa vision architecturale lui valut la création des palais de Londres et de Windsor, 

encore en service actuellement. 
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1762 

Naissance de George, fils aîné de 

George III et de la reine Charlotte, 

qui reçoit le titre de 

prince de Galles 

 

1783 

George atteint la majorité et 

reçoit Carlton House comme sa 

résidence londonienne 

 

1795 

Mariage de George, 

prince de Galles, et de 

Caroline de Brunswick 

 

1796 

Naissance de la princesse Charlotte 

de Galles, seule enfant de George, 

prince de Galles, et de Caroline de 

Brunswick 

1811 

George devient prince régent 

après l’incapacité de son père à régner 

du fait de sa maladie mentale 

 

1817 

Mort de la princesse Charlotte 

de Galles 

 

1820 

George III meurt. George 

accède au trône et devient George IV 

 

1821 

George IV est couronné à 

l'abbaye de Westminster 

 

1830 

George IV meurt au château de Windsor 

 

Dans toute l’exposition, l’appellation « George IV » est utilisée pour faire référence à 

George durant toute sa vie. 
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La famille et les amis 

George s’est constitué une collection de portraits vaste et impressionnante. Celle-ci 

comprenait un grand nombre de portraits de ses parents et quatorze frères et sœurs, ainsi 

que de ses ancêtres Stuart dont les descendants avaient revendiqué le trône britannique. 

George était particulièrement fasciné par Charles Ier, lui-même grand collectionneur, et par 

Charles II, qui avait restauré la monarchie en 1660 après la révolution anglaise. 

Le miniaturiste Richard Cosway, ami proche et conseiller artistique dans les années 1780 et 

1790, réalisa des portraits miniatures des sœurs et des amis de George. Les élégants 

portraits de Richard Cosway furent utilisés comme des marques d’affection entre George et 

sa maîtresse préférée, Maria Fitzherbert. En revanche, le mariage de George à la princesse 

Caroline de Brunswick fut désastreux, et il existe peu de portraits de cette dernière dans la 

Royal Collection. 

Lorsqu’il était prince de Galles, George rassemblait sa propre cour non officielle, fréquentée 

par les jolies  femmes mondaines et par des hommes politiques opposés au gouvernement 

conservateur de son père. Son penchant pour la boisson et les fredaines devint le centre 

d’intérêt des estampes satiriques, ce qui constitue un contraste par rapport aux portraits 

respectueux que George appréciait tellement. Cependant, George organisait aussi des 

divertissements sérieux dans sa résidence de Londres, notamment des concerts de musique 

de chambre, des fêtes et au moins une démonstration d’escrime faisant intervenir des 

personnes célèbres. 
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Activités personnelles 

Une grande partie du mécénat de George était destiné à renforcer son image publique, mais 

il collectionnait aussi des œuvres pour son plaisir personnel . Les estampes théâtrales, 

topographiques, satiriques et les dessins le divertissaient après le dîner, où, lorsqu’il 

n’organisait pas une fête somptueuse, il s’asseyait avec un petit groupe d’amis pour feuilleter 

des recueils d’estampes. Il lisait beaucoup, de l’histoire classique jusqu’aux romans de Jane 

Austen, qu’il appréciait énormément. Aucune archive précise décrivant l’apparence de la 

bibliothèque de George à Carlton House n’a survécu, mais une note datant de1806 indique 

que la pièce était meublée de bibliothèques, de tables et de lutrins d’ébène incrustés 

d’ivoire. Les bibliothèques, leur contenu et les tables qui sont ici proviennent de la 

bibliothèque de Carlton House, bien qu’elles aient été modifiées au XIXe siècle. 

Les collections de George lui apportaient une liberté dont il était dépourvu dans la vie 

réelle. À travers ses livres, ses estampes et ses dessins, il se cultivait sur les pays qu’il ne 

pouvait pas visiter lui-même, et suivait les campagnes militaires auxquelles son père refusait 

qu’il participe. Ses collections attestent de sa fascination particulière pour l’histoire et la 

culture françaises, qui allait nourrir sa collection durant toute sa vie. 

  



10 

 

 



11 

 

Carlton House 

Carlton House , située à Pall Mall à Londres, fut remise à George à sa majorité en 1783. 

Durant les quarante années qui suivirent, il créa un ensemble élégant d’intérieurs colorés, 

riches en tentures , remplis de chefs d’œuvre d’ameublement, de sculpture, de porcelaine et 

de tableaux, dont un grand nombre fut acheté à Paris suite à la Révolution française. Parmi 

eux se trouvent des tableaux des maîtres de la peinture hollandaise et flamande tels que 

Rambrand, Rubens et Teniers. Ces derniers furent accrochés en groupes soigneusement 

organisés, au-dessus des meubles élégants aux placages élaborés ou ceux comportant des 

panneaux incrustés de porcelaine et de pierre dure avec des montants en bronze doré. À 

Carlton House, George commença à développer un goût pour les « chinoiseries », ce qui 

allait plus tard se retrouver au Pavillon royal de Brighton. 

Pendant la régence, et au début du règne de George IV, Carlton House devint le centre de 

la vie de cour, et ses intérieurs somptueux servaient de décor à des divertissements de plus 

en plus spectaculaires. Malgré tout, le bâtiment comportait des défauts structurels et en 

1827, il fut démoli. Son ameublement fut réutilisé dans les nouveaux projets architecturaux, 

à Buckingham Palace et au château de Windsor qui devinrent la priorité des dix dernières 

années de la vie de George.  



12 

 

 



13 

 

Carlton House 

Lorsque George se vit remettre Carlton House comme sa résidence londonienne, le 

bâtiment était délabré. Il fit appel à l’architecte Henry Holland pour rénover la résidence 

existante et y ajouter de nouvelles ailes. Henry Holland privilégia un style néoclassique 

inspiré par la France et travailla à la fois sur l’extérieur du bâtiment et sur sa conception 

intérieure. Cependant, ses intérieurs élégants furent pratiquement intégralement perdus 

après 1805, époque à laquelle George se mit à suivre les conseils du collectionneur Walsh 

Porter. Celui-ci introduisit des décors fantasques pour servir de toile de fond à la collection 

de George et à ses soirées. Carlton House fut démolie au milieu des années 1820, mais une 

série d’aquarelles réalisées peu de temps avant nous permet d’en imaginer l’apparence.  
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Le pavillon royal de Brighton, le château de Windsor et Buckingham 

Palace 

Quand il ne se trouvait pas à Londres, George passait le plus clair de son temps dans la 

station balnéaire chic de Brighton. Il y reconstruisit une résidence de bord de mer, le 

Pavillon royal, dans un style oriental fantastique, inspiré de l’art de Chine, d’Inde et du Japon.  

Devenu roi, George hérita du château de Windsor et de Buckingham House.  Il se mit 

immédiatement à les transformer en collaboration avec d’éminents architectes et 

décorateurs d’intérieur. Sous la houlette de John Nash, Buckingham House devint l’immense 

Buckingham Palace. À Windsor, le travail de Jeffry Wyatville dans le style néogothique rendit 

hommage à la longue histoire de ce site, qui avait été une résidence royale depuis 1086.  

Comme pour tous les projets architecturaux de George, les intérieurs furent conçus pour 

recevoir sa collection exquise de tableaux et d’arts décoratifs dans les salles splendides qui 

créaient un cadre tout indiqué au spectacle de la monarchie. 
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Les cérémonies à la cour de George IV 

Durant toute sa vie, George IV rayonna à chaque fois qu’il apparut à des cérémonies 

officielles. Pendant la régence, il commanda un nouvel insigne incrusté de diamants et créa 

de nouveaux ordres de chevalerie suite aux guerres napoléoniennes. Son couronnement fut 

l’événement le plus spectaculaire de sa vie. Le roi lui-même s’intéressa de près à tous les 

aspects de la cérémonie, y compris le style de son costume et de sa couronne étincelante 

de diamants. Dans les mois qui suivirent son couronnement, George IV se rendit en visite à 

Dublin, Hanovre et Édimbourg et fut accueilli par les acclamations de la foule. 
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L’armurerie 

La collection d’armes, d’armures et d’autres objets militaires de George IV à Carlton House 

était réputée. L’armurerie occupait cinq pièces du grenier, où les murs et même les plafonds 

étaient couverts d’objets. Elle contenait des œuvres importantes de fabricants 

contemporains comme Durs Egg et d’autres armes européennes, ainsi que des cadeaux et 

curiosités provenant du monde entier. 
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Majesté 

Le règne de George IV fut défini par deux grands projets architecturaux. Buckingham 

House, sa maison d’enfance, fut transformée en un palais digne de n’importe quel rival en 

Europe, sous l’œil architectural de John Nash. Au château de Windsor, une nouvelle série 

d’appartements élégants et confortables fut construite par Jeffry Wyatville et meublée par 

l’entreprise Morel & Seddon. 

Malgré sa mauvaise santé et son éloignement progressif de la scène publique, George IV 

continua d’acquérir un nombre colossal d’œuvres d’art à l’appui de son image publique. Il 

acheta de grandes quantités d’argenterie des orfèvres royaux Rundell, Bridge & Rundell, 

dans l’intention d’organiser des divertissements somptueux. Il commanda à Sir Thomas 

Lawrence une série éblouissante d’images de héros militaires et d’hommes d’État impliqués 

dans la bataille de Waterloo et ses conséquences. 

Encore aujourd’hui, les visiteurs des palais royaux peuvent admirer les œuvres, acquises par 

George IV, qui tapissent les intérieurs, héritage de ce grand mécène, collectionneur et roi.  
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Les portraits de la salle de Waterloo 

George commanda d’abord à l’artiste renommé Sir Thomas Lawrence une série de portraits 

des héros qui vainquirent Napoléon en 1814, époque à laquelle l’empereur français fut exilé 

à l’île d’Elbe. Dans le sillage de la bataille de Waterloo, cette série fut élargie pour y inclure 

les héros militaires, les hommes d’État et les dirigeants qui participèrent aux négociations du 

congrès de Vienne, redéfinissant l’Europe et prônant la diplomatie à la place de la guerre. La 

série spectaculaire d’images en pied ou mi-corps de Sir Thomas Lawrence constitue son 

chef-d’œuvre absolu. Ces images furent finalement accrochées après la mort du mécène et 

de l’artiste, dans une galerie du château de Windsor nouvellement bâtie, connue sous le 

nom de la salle de Waterloo. 

 

 


